
L’équipement se compose, selon les habitudes et le 
tempérament de chaque pêcheur, d’un simple fil tenu à la 
main ou, à l’inverse, d’une canne sophistiquée dite à buscle 
équipée d’un bas de ligne lui aussi très élaboré.  
Les poissons recherchés par cette technique sont très variés. 
Ils vont de la jolie girelle à l’impressionnante rascasse, du petit 
sar au gros grondin, de la petite vieille au tacaud ou capelan. 
Dans la majorité des cas, ce sont les poissons de roche qui sont 
principalement recherchés.  
Pour pouvoir pratiquer cette pêche, il faut surtout se positionner sur un 
lieu favorable repéré préalablement sur la carte et approché à l’aide du 
GPS et du sondeur. La présence de tous ces petits poissons, en général 
très nombreux sur zone, est facilement repérable sur un sondeur de 
bonne qualité.  
Une fois sur zone, le bateau peut être laissé en dérive ou mis à l’ancre. 
La canne utilisée sera sensible et à action de pointe. Le montage, plomb 
en bas et avançons montés en potence, est caractéristique de ce mode 
de pêche. Issues de la compétition, l’arrivée sur le marché de ces petites 
perles à deux voies a révolutionné les montages « potence ». Pour les 
pêches à soutenir de la dorade ou des poissons de roche à la 
palangrotte, la plupart des pêcheurs l’utilisent aujourd’hui. On trouve 
d’excellents montages de ce type et prêts à l’emploi chez tous les bons 
détaillants. L’avançon le plus près du plomb pourra être 
avantageusement remplacé par un traînard et tenter des espèces plus 
difficiles à prendre. Vous pouvez aussi les fabriquer vous-même (voir 
schéma) et les adapter en fonction de vos besoins et de vos ressentis. 
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PÊCHE À LA PALANGROTTE
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Ce mode de pêche traditionnel est très couramment pratiqué en 
Méditer-ranée mais aussi sur l’ensemble du littoral où il est 
plus communément connu sous l’appellation générale de 
petite pêche à soutenir. 



Les appâts sont déterminants pour réussir dans ce type de pêche. Ils 
doivent être bien présentés et d’une grande fraîcheur : morceaux de 

sardine, de gambas, de mye ou de céphalopode, coques, moules, dures, 
demi-dures, escabènes, gravettes, … 

La ligne est descendue doucement de manière à préserver la tenue des appâts 
sur l’hameçon jusqu’à ce que le plomb type « palangrotte » touche le fond. Si le 

bateau a été correctement positionné, les touches ne tardent pas à se manifester. Le 
ferrage est parfois délicat en présence de poissons chipoteurs. En cas de prise, lors de la 

remontée, il faut éviter à tout prix la formation de « mous » sur la ligne. L’arrivée en surface 
de tous ces poissons aux couleurs variées est toujours un magnifique spectacle… 

Les prises vont ainsi s’échelonner, des poissons différents se présentent à tour de rôle. 
Parfois, une prise un peu plus conséquente, une rascasse ou une jolie vieille, c’est tout le charme 

de cette jolie pêche aux multiples surprises… 
Si les prises se raréfient, il est peut-être temps de repositionner le bateau et de trouver un endroit 

plus favorable.  
Évitez de prélever plus de poissons que nécessaire, juste de quoi préparer une succulente soupe que 

vous partagerez avec vos amis…    
 

Jean Fanfouais
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Sur le site japalangre.fr, en plus des bacs à palangres, trouvez tout ce dont vous avez besoin :
palangres, hameçons, cordes, fils nylon, flotteurs, et beaucoup d’autres matériels.
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